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E. Iso-eugenol I, de la maison Givaudan.

Le produit est redistille sous pression reduite, la fraction
utilisee a passe ä 156° sous 30 mm. II est jaune et fluorescent

au verre ä l'oxyde de nickel.
Indice de refraction: n2D° 1,57334.
Bensite: d20 1,0849.
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F. Iso-eugenol II, de la maison Schering-Kahlbaum.

En solution dans le tetrachlorure de carbone pur.
Le produit est redistille trois fois sous pression reduite, la

fraction utilisee a passe ä 130° sous 9 mm. II est tres fluorescent

au verre ä l'oxyde de nickel.
Indice de refraction: n20 1,57354.
Densile: d20 1,0831.
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Comme on le voit, nos spectres ne sont pas identiques ä ceux
observes par d'autres auteurs. Cependant les produits utilises
etant des produits commerciaux purs, l'iso-eugenol et l'iso-
safrol sont susceptibles d'etre formes par un melange d'iso-

meres. Hayashi, dans le memoire cite, pense etre en presence
de composes trans. La frequence de la double liaison ethylenique
de nos spectres est tres forte et parait unique. Nous ne vou-
lons pas encore conclure ä ce sujet, mais nous nous proposons
d'etudier specialement cette frequence.

Charles Baehni. — Sur un genre nouveau de la famille des

Icacinacees, Neoleretia.

Le groupe d'Icacinacees constitue par les genres Mappia,
Leretia, lcacina et Kummeria est caracterise par un embryon
plutot gros, des cotyledons larges, et des petales libres. Les

Mappia et les Leretia se distinguent de leurs voisins par leurs

petales tomenteux ä l'interieur seulement, alors qvLIcacina et
Kummeria ont des petales glabres ou tomenteux sur les deux
faces.

Mais oü finissent les Mappia et oü commencent les Leretia

II est impossible de repondre et la confusion est encore accrue

par le fait que ces genres ont tous deux une aire d'extension

disjointe et par consequent fort peu naturelle.

C. R. Soc. phys. Geneve, vol. 53, 1936. 3
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Les caracteres qui servent ä distinguer ces deux genres
seraient les suivants:

Pour le genre Mappia Jacq.: Calice surbaisse, absence

de styles rudimentaires au sommet de l'ovaire, style
conique.

Pour le genre Leretia Veil.: Calice cupuliforme, presence
de styles rudimentaires au sornmet de l'ovaire, style
filiforme.

Analysant des specimens de toutes les especes que nous avons

pu nous procurer, nous nous sommes convaincu qu'on pouvait
trouver dans les deux genres des calices surbaisses et cupuli-
formes, qu'il y avait des especes de Mappia possedant des

styles rudimentaires au sommet de l'ovaire, comme les Leretia,
et qu'on pouvait trouver toutes les formes de passage entre
un style filiforme et un style conique chez les specimens diffe-
rents de la meme espece de Leretia.

Tenant compte d'un nouveau caractere, celui de la structure
du disque hypogyne, lequel peut etre court et cylindrique ou
charnu, ou encore cupuliforme et foliace, nous avons etabli,
dans les deux genres, deux grands groupes d'especes:

1° Especes ä calice surbaisse, ä disque hypogyne glabre et
charnu, cylindrique ou patelliforme, ayant quelquefois des

styles rudimentaires au sommet de l'ovaire.
2° Especes ä calice cupuliforme, ä disque hypogyne foliace

poilu et depourvues de styles rudimentaires.
Ces deux groupes ne correspondent pas aux genres Mappia

et Leretia, tels qu'on les concevait jusqu'ä present. En eil'et,

l'espece-type du genre Leretia (Leretia cordata Veil.) se trouve
incluse dans le premier groupe, en meme temps que l'espece-

type du genre Mappia (Mappia racemosa Jacq.). Ces faits
nous obligent ä abandonner le nom de Leretia et ä donner ä

notre groupe n° 2, qui comprend une partie des especes du

genre Leretia, un nom nouveau: Neoleretia. Les noms et les

diagnoses respectives de ces deux genres deviennent les suivants:

Mappia Jacq. Hort. Schoenb. I: 22, t. 47, 1797, emend.

Baehni Leretia Veil. p. p. Fl. Flum.: 194, 1825.
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Flores hermaphroditi vel polygami 5-meri. Calix 5-fidus, patel-
liformis. Petala quam calyx longiora intus villosissima, valvata.
Stamina 5, cum petalis alternantia, in disco hypogyno inserta, discus
semper carnosus, columniformis et glaber, vel pateiliformis et inter-
dum leviter pilosus; filamenta ad basin incrassata, antherae oblonges
vel ovatse, introrsee, connectivo loculis eequali. Ovarium hirsutum,
uniloculare; stylus filiformis vel brevis et conicus, interdum excen-
tricus et basi processus duos breves erectos prsebens; stigma incras-
satum. Folia integerrima membranacea vel coriacea. Drupa ple-
rumque mono-, vel interdum disperma, semen albuminosum. Coty-
ledones parvi, elliptic!, tenues; radicula brevissima, obliqua (an
semper

Frutex vel arbor. Spec. 6 vel 7, in Brasilia, Peruvia, India
occidental i et Mexico.

Neoleretia gen. nov. Mappia Jacq. p. p. in Hort. Schoenb.

I: 22, 1797 Leretia Veil. p. p. Fl. Flum. I: 194, 1825.

Flores hermaphroditi vel polygami, 5-meri. Calyx quinquelobatus
cupuliformis vel campanuliformis. Petala crassiuscula, intus barbata,
sestivatione valvata. Antherae introrsee, cum petalis alternantes,
ovatee vel oblongee, filamenta crassiuscula vel filiformia et ad basin
incrassata, connectivo loculis eequali. Ovarium hirsutum, uniloccu-
lare; ovarii processus1 ut in Mappiis nonnullis desunt. Stylus
filiformis vel conicus; stigma capitatum, truncatum, interdum bilo-
batum, vel concavum. Discus foliaceus, plerumque conspicuus, intus
pilosus, 5-, vel 10-lobatus vel dentatus. Drupa monosperma, semem
albuminosum; cotyledones ut in Mappiarum sp. tenues; radicula
brevis recta (an semper Folia integra, glabra ad dense tomen-
tosa.

Frutex vel arbor. Spec. 6, Asiae orient.

Ainsi, le Mappia emend, et le Neoleretia tels que nous venons
de les defmir, ont des aires parfaitement delimitees. Le premier
est particulier au Nouveau Monde, et le second est confine
dans l'Ancien Monde. Au contraire, l'ancien Mappia de Jacquin
avait des representants ä la fois dans l'Amerique du Sud et
dans l'Asie tropicale et il en etait de meme pour le genre
Leretia. Etant donne que tous les genres d'Icacinacees ont des

aires d'extension restreintes, il eüt ete bien invraisemblable

que deux genres seuls fissent exception. Avec 1'arrangement

que nous proposons, on voit que ce ne sera plus le cas.

Une notice plus detaillee avec l'enumeration des especes

paraitra dans Candollea, l'organe du Conservatoire et Jardin
botanique de Geneve.

Conservatoire botanique, Geneve.
1 Prob, stylorum vestigia.
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